Une école d’autrefois

La salle de classe s’ouvre tout de suite en haut d’un perron de trois marches. Face à l’entrée, la chaire du maître ; à droite et à gauche, les bancs des filles et des garçons, de longs bancs de chêne, polis par les culottes et les jupons ; des tables de sapin tailladées par nos couteaux et si fatiguées que les veines du bois y font des cordes comme sur les mains des vieux. 

Là, je suis venu m’asseoir, après mon père et mon grand-père.

J. CRESSOT.

